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RUSSIE

Messager de la Soeie'te" fusse de la Croix-Eouge (hebdomadaire), 1902,.
n<" 19 a 30. — Saint-Pe'tersbourg, in-4° (en russe).

La Socie'te' russe d% la Croix-R&uge. Apefcu historique de son activity
— St-Pe"tersbourg, 1902, in-4°, 204 p.

Me'moire sur l'organisation et l'activite de l'institut des freres de charity
en Russie, fond^ aupres du Comity de St-Pe'tersbourg. — St-Pe'tersbourg,
1902, in-12, 14 p.

Comity de la Croix-Rouge pour les premiers seeours en cas d'accident
et de calamity publique. — St Pe'tersbourg, 1902, in-8°, 13 p.

Tidskrift i Militar Heteovard utgifven af Svenska Militarlakare-Forenin-
gen. Tjugonde Argangen, 1902, n° 2. — Stockholm, in-8° (trimestriel.

8UISSE

Das Rote Kreuz. Offizielles Organ des Centralvereins vom Roten Kreuze,
des schweiz. Militarsanitatsvereines und des Samariterbundes (bi-mensuel),
Xe anne'e, n" 12 a 16. — Berne, in-8°.

Bureau international de la Paix. Correspondance (bi-mensuelle)f

ann^e, n0111 a 15.
genevoise des Dames de la Croix-Rouge. Rapport annuel pour

1901. — Geneve, 1902, in-8°, 36 p.
Anleitung zur Vorbereitung und Ausrustung von Kriegsspitalern des.

Rothen-Kreuzes, und zur Eiarichtung und zum Betrieb von Krankenmo-
bilien Magazinao.*''''— Bern; 1902, in-8°, 45 p.

Soci6t6 des Samaritains de Geneve. Compte rendu pour 1901. — Carouge,
190i. in-8°, 54 p.

ALLEMAGNE

LA CROIX-ROUGE ALLEMANDE EN CHINE

Nous avons suivi dans des articles successifs, les Croix-Rouges
des. divers Btats interess^s dans la cajmpagne de Chine. Gonforme-
ment a son habitude, le Comite central allemand a reuni dans un
rapport general l'histoire complete de son intervention dans cette
campagne. Ayant publie au fur et a mesure qu'ils nous parvenaient
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les renseignements qui e'taient ported a notre connaissance ', nous
nous bornerons a analyser brieveroent ce rapport, afln de donner
au lecteur une vue d'ensemble de l'oeuvre accomplie.

Des qu'en §t6 1900 le gouvernement allemand se fut vu dans la
nScessite d'envoyer des troupes en Chine, le Comite central de la
Croix-Rouge se prgpara a l'accomplissement de sa tache. Les
craintes que pouvait. faire naitre le fait que la Chine n'avail pas
accede a la Convention de Geneve, furent 6cart6es par la
£arantie qui fut donn6e a la Croix-Rouge, que l'assistance volon-
taire serait militairement protegee. A la fin de juillet 1900 le per-
sonnel Stait rassemble et pouvait etre embarqnG sur le vapeur
Gera, avec un abondant materiel sanitaire et un riche approvision-
nement de medicaments et de fortifiants. II 6tait plac6 sous les
ordres du Dr Arendt, m^decin en chef de ce vaisseau-h&pital.

Au commencement d'aout le d^tachement sanitaire qui avait
6t6 rassemble pour fonctionner a bord du navire-h6pital Savoia,
gracieusement offert par la Compagnie Hamburg-Amerika, s'em-
barquait a Genes a destination de Yokohama.

Pendant ce temps des appels 6taient lances au public, des
comitgs sp6ciaux e'taient constitues, des sommes Staient r^unies,
des d6p6ts gtaient cre§s pour le rassemblement du materiel et des
•dons en nature qui pouvaient etre faits. Pour l'expe'dition de ces
sommes, surtout des objets recolte's et du materiel ngcessaire acquis
avec l'argent r6uni, de grandes facility's furent accord§es par les
administrations et autoritGs competentes.

Le Comite central eut la bonne fortune de s'assurer les services
du Dr Ktlttner, comme chef du lazaret de la Croix-Rouge. On sait
les services 6minents que ce professeur de l'universite' de Tubingen
•avait deja rendus dans la campagne sud-africaine. II fut seconds
dans sa nouvelle tache par le Dr Loos. Ce lazaret fonctionna pen-
dant cinq mois et, a son depart, son chef recut les felicitations et
remerciements tant du genSralissime, le marechal Waldersee, que
du commandant du corps expeditionnaire.

A c&te de ce lazaret, furent installes un 6tablissement hospitalier
•a Yokohama et une maison de convalescents a Kobe, au Japon.
Enfin, deux lazarets furent etablis a Pekin.

En ete 1901, la campagne §tant finie, toutes les unites sanitaires

1 Voy. T. XXXI, p. 227, ct T. XXXII, p. 6, 97.
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prirent le chemin! du retour, et au mois d'aoiit 1901, presque
tout le personnel renlrait dans ses foyers. Malheureusement le
climat meurtrier ne les avait pas tous epargn6s et plusieurs
payerent de leur vie leur denouement a la cause de la Croix-Rouge.
Et cependant Ton peut dire que le Comite central n'avait rien
epargne pour leur assurer une existence aussi saine et confortable
que possible ; et certes si la mortalite a ete si reduite, les precau-
tions prises y ont ete pour beaucoup. Ce personnel s'est r6v6ie
entierement a la hauteur de sa lache, souvent d'autant plus
difficile a accomplir qu'elle ne comportait pas d'action d'eclat, et
n'entrainait point la gloire apres elle, mais au contraire etait en
general lassante par samonotonie etson uniformity. Une experience
que le Comite central a faite, c'est qu'il faut pour les colonies
certaines quality de solidity de caractere, de sobriete, de modestie,
qui ne se rencontrent pas toujours chez les meilleurs infirmiers
du continent. Mais ce qui manque d'ordinaire c'est, dans la hate
des preparatifs, le temps necessaire pour op6rer ce choix judicieux
et cette elimination n^cessaire. Dans le domaine des secours ma-
ritimes de riches experiences ont ete faites aussi, car c'etait la
premiere fois que des vaisseaux-hopitaux complets eiaient em-
ployes dans des entreprises au dela des mers.

Apres le rapatriement des malades et blesses, le Comite central
ne considera pas sa tache comme terminee ; il s'employa a procu-
rer des soulagements de tout genre aux convalescents rentres dans
leur patrie. G'est ainsi, a titre d'exemple, que 9000 portions de
maggi furent distributes dans diff6rents etablissements hospitaliers
oii elaient heberges des soldats revenus de Chine. En outre, il a
continue a envover aux troupes d'oecupation rest£es en Chine dea
objets divers tant pour leur habillement que pour leur nourriture
et leur recreation. Des secours furent aussi accordes au personnel
peu fortune pour lui permettre de retrouver plus facilement des
occupations lucratives.

Tous ces resultats n'auraient sans doute pas pu etre atteints
sans la bonne organisation de la Croix-Rouge allemande, la rami-
fication de ses sections sur tout le territoire de l'Allemagne et le
concours efficace que les comit6s de sections ont apporte au Comit6
central.

Le Comite central allemand fait suivre le rapport que nous
venons d'analyser a grands traits du compte rendu que lui a
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adress6 M. le Dr Euttner sur le fonctionnement du lazaret qui lui
avait ete confle, ainsi que deceux du DrSedlmayer, medecin en chef
dunavireScwota, et du Dr Arendt, m6decin d'etat-major du vaisseau-
hdpital Gera. Nous empruntons encore quelques' donn^es a ces
divers rapports.

Le lazaret dont le Dr Kiittner prit la direction se. composait du
medecin en chef, de 6 sceurs, 4 infirmieres, et un administrateur
Parti de Genes le 21 aout 1901, il arriva le 30 septembrea Tsingtau
et, apres quelques hesitations et contretemps, se fixa a Yangtsun

LE NAVIRE-HOPITAL SAVOIA

avec la charge de faire le service sanitaire de la route de Tientsin
a Pekin. Ce point, autour duquel plusieurs combats s'etaient deja
livres, se trouvait etre le centre de la r6volte des Boxers. Le mate-
riel fut amene sur 24 wagons et l'installation complete fut terminee
le 3 decembre, sans qu'on eut besoin d'emprunter quoiquece soit
a la locality, qui d'ailleurs n'offrait aucune ressource. 82 patients
y avaient ete recueillis avant son achevement. II etait compost de
25 bailments ou baraques, contenait une salle d'operations, une
pharmacie, un laboratoire, un « ambulatoire • qui servait au me-
decin dentiste Dr Loos et au medecin oculiste Dr Steffens pour le
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traitement de leurs patients, et pu furent t ra i ls , du 15 novembre au
10 avril, 563 malades de toute nationality. Grace a une observation
stride des regies de l'hygiene, le personnel se conserva en excellent
etat de sante.

Du 14 novembre au 15 avril, 832 patients furent traites dans le
lazaret de Yangtsun, parmi lesquels 36 officiers, dont la plupart
allemands, et il n'y eut que quatre cas de mort dont treis du
typbus.

Le Dr Kuttner a fait une fois de plus l'exp^rience de l'utilite'
extreme d'avoir un personnel f6minin et il est arrive" a cette con-
clusion que ce ne sont que les sceurs appartenant a des associations
strictenient reglementees et 6tant elles-memes completement for-
me'es et bien disciplines, qui peuvent etre envoyees ainsi sur les
champs de bataille a l'S tranger. Mais une fois que ces conditions sont
r6unies, la sup6riorite du personnel Kminin sur celui de l'autre
sexe, au point de vue de la proprete', de l'ordre, de la sobriete
et du de"vo'iement est indeniable. Gela ne veut point dire qu'on
puisse se passer d'inflrmiers, car pour l'accomplissement de cer-
taines taches les forces masculines sont indispensables.

Les navires h&pitaux attaches a I'arm6e et a la marine ont fait
leur premiere apparition comme formations sanitaires dans l'exp§-
dition de Chine. Ce furent les vaisseaux Gera et Willekind, l'un pour
la marine et l'autre pour l'armee de terre. En outre, comme nous
1'avons dit, la Cie Hamburg-Amerika-Packetfahrt mit a la dispo-
sition de l'empereur le bateau Savoia, qui se trouvait dans les eaux
de Chine au moment ou les troubles 6claterent dans ce pays. Ce
fut le Comite central allemand qui eut a fournir le personnel hos-
pitalier. A la fin d'aout toutes les transformations ne"cessaires
etaient acheve'es et il pouvait entreprendre son premier voyage de
Yokohama a Taku et retour, avec 40 malades. II 6tait plac6 sous
le commandement du m^decin d'etat-major Dr Sedlmayr, choisi
pour ces fonctions par le Comite' central allemand. Apres cette
premiere traversee, on'proceda a de nouvelles installations, desti-
ne"es£ computer l'am^nagement du navire et que l'expe"rience avait
indiqu6es comme n6cessaires. II accomplil alors successivement trois
nouveaux voyages entre Yokohama, Nagasaki, Taku, Tsingtau, fai-
sant partout. le service de transport des blesses. II fut en activite
pendant 194 jours, du 27 aoilt 1900 au 9 mars 1901; 240 malades
furent recus a son bord. Les dons en nature qui lui parvinrent en
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grande quantite furent distribue"s le plus judicieusement et le plus
promptement possible, etant donne" le petit nombre de bras dispo-
nibles pour cette tache.

Formulant les conclusions tirees de son experience, le Dr Sedl-
mayr estime que la meilleure maniere de proce"der, c'est, en cas
d'expSdition lointaine, de louer un bateau pres du theatre des
operations et de procSder sur place aux transformations n6ces-
saires, poor lesquelles tout aura et6, autant que possible, prepare
d'avance. On arrivera ainsi plus vite au r§sultat voulu qu'en faisant
venir un vaisseau de la patrie. Un navire de 6000 tonneaux,
pouvant contenir 100 a 110 malades, peut etre conside're' comme
approprie aux fonctions de vaisseau-hdpital. On pourrait 6gale-
ment essayer de proc§der comme le fait la Croix-Rouge japonaise,
qui possede des batiments servant en temps de paix au transport
des marchandises et mis imme'diatement a sa disposition quand
elle en a besoin.

A cot6 du Savoia, le navire Gera, appartenant au Lloyd du nord de
1'AUemagne, futamenage en juillet 1900 pour recueillir 300 soldats
malades et 20 officiers. Place sous le commandement du Dr Arendt
il fonctionna principalement a Taku, puis a Nagasaki, et entreprit
les voyages circulates sur les cotes de la Chine. En mai 1901 il
dut etre remis au corps expeditionnaire de l'Asie occidentale et les
rnaiades qui etaient a son bord transported dans le lazaret du gou-
vernement a Tsingtau. Le personnel, qui se composaitde 42infir-
miers et auquel, a quelques exceptions pres, dues a la hate de son
recrutement, il faut rendre hooamage saus reserve pour son
denouement, reprit alors, sur un autre.vapeur, la route de l'AUe-
magne.

SOUS LA CROIX-ROUGE AL1.EMANDE DANS LA GUERRE SUD-AFR1CAINE

Sous ce titreilnter dem deutsclienRothemKreuz im siidafrikanischen Krie-

ge\ M. le Dr Ktlttner, professeur a 1'Universite de Tubingen et qui,
comme on sait, a 6t6 le chef de l'assistance volontaire allemafide au
Sud de PAfrique, comme un peu plus tard il acceptait de diriger
un lazaret allemand en Chine, a consign^ le recit de son voyage et

1 Voy. aux Ouvrages regus. p. 195.


